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Exposé de Charly Wuilloud, chef de la Section « Dangers naturels » 

au Service des forêts et paysages (DTEE)
Inventaire des glaciers dangereux du Canton du Valais

Introduction

En Valais 767 km2 ou 14,7% du territoire cantonal est englacé (état : 1976 !). La majeure partie des 676 glaciers peuvent être considérés parmi les plus grandes beautés naturelles de notre pays.

Malheureusement les glaciers peuvent également nous montrer un autre visage : un côté dangereux.

Les glaciers qui ont causé, au travers des catastrophes glacières, le plus de dégâts, ont fait fortement avancé la recherche sur les causes de ces événements naturels. Les rapports sur les glaciers ainsi que les publications scientifiques sur les principales catastrophes glacières valaisannes sont, dans les chroniques de vallées ou communales, les plus documentés mais également les plus analysés.

Afin d’obtenir une vue d’ensemble de tous ces événements et de leurs effets, mais particulièrement pour prendre les mesures de protection nécessaires, le canton du Valais, par lettre du 16 novembre 1998, a mandaté l’institut de génie hydraulique, d’hydrologie et de glaciologie (VAW)  du polytechnicum de Zürich, d’établir un inventaire des glaciers dangereux.

A l’heure actuelle, les catastrophes glaciaires se résument à de rares événements, ce qui rend essentiellement plus difficile les études sur les causes de ces derniers.

Les dangers glaciaires

Les risques glaciaires résultent essentiellement des 3 groupes de processus suivants : 

· changements de longueur et de géométrie

· crues glaciaires

· chutes de séracs, chutes de blocs de glaces

Ces types de danger sont étroitement liés les uns aux autres.  Parallèlement  d’autres dangers naturels comme les avalanches, les éboulements et des tremblements de terre peuvent survenir. Ceux-ci provoquent conjointement une augmentation du potentiel de dégâts et agrandissent la zone d’influence.

· Changements de  longueur et de  géométrie

Les changements de longueur et de géométrie créent la disposition la plus importante pour les chutes de séracs et les vidanges de lacs.

Actuellement nous nous retrouvons dans un optimum climatique ; dans la grande majorité les glaciers alpins se retirent. (Depuis 1859 jusqu’à aujourd’hui le glacier d’Aletsch s’est retiré de 3.37 km ; sur l’ensemble de sa surface le glacier d’Aletsch s’amincit d’environ 30 cm par année).

Avec le retrait des glaciers des sédiments sont libérés. Ces derniers, en cas de vidanges sont mobilisés et peuvent provoquer des coulées de boues et des laves torrentielles.

Les moraines et les parois rocheuses libérées par le recul des glaciers sont exposées à de nouvelles conditions mécaniques, thermiques et hydrologiques. En conséquence, la disponibilité de ce matériel pour des glissements, des chutes de pierres ou de parois rocheuses change la donne au niveau des instabilités des versants.

Les mouvements des glaciers peuvent endommager des ouvrages se trouvant au abord du glacier (ex : prises d’eau).

· Crues glacières

Les crues glacières sont provoquées par une vidange subite d’un réservoir d’eau préalablement stockée dans le glacier. La rupture de ces poches d’eau provient de lacs sous et intra-glaciaire très difficilement observable.

En Valais, le 2/3  de la documentation historique sur les crues glaciaires concerne la rupture d’un lac glaciaire. Le développement de ces lacs au fil des ans peut être suivi et ainsi les situations dangereuses peuvent souvent être prévue à temps. Par contre, les ruptures de ces poches d’eau ne sont pas prévisible.

· Chutes de séracs, chutes de blocs de glaces

Pour les glaciers suspendus la forme normale d’ablation (fonte des surfaces situées au-dessous de la ligne d’équilibre) est la rupture d’une partie du front du glacier. Les  grandes chutes de glaces ont lieu  exclusivement dans des terrains escarpés. Mais, un danger pour les zones d’habitation et de transport peut aussi exister lorsque une avalanche de glace se forme et que le potentiel de danger se trouve sur sa trajectoire.

Une prévision  de chutes de glacier couronnée de succès présuppose que le développement du danger peut être prévu à temps. Cela dépend  des mesures préventives à long terme et d’une observation permanente de tous les dangers potentiels liés aux glaciers. C’est dans cette optique qu’un inventaire des glaciers dangereux a été dressé, d’abord en Valais puis dans le cadre du projet international GLACIORISK étendu à toute la Suisse.

L’inventaire valaisan

L’inventaire valaisan des glaciers dangereux comprend 51 glaciers  représentant un danger potentiel.

Sur la base des estimations de ce jour, 29 glaciers menacent de causer des dommages à court et moyen terme (dans les 10 à 20 prochaines années). Grâce à des constructions d’ouvrages de protection (digues, barrages), une grande partie des événements historiquement connus ne peuvent aujourd’hui quasiment plus se reproduire.

Depuis 1595, sur les 11 catastrophes glaciaires recensées, 415 personnes ont perdu la vie. Cela donne une moyenne de 1 mort par année.

Dans l’inventaire ont peut recensé 40 événements au travers desquels une importante voie de communication a été directement interrompue.

Pour 12 événements une voie de chemin de fer a été coupée. Pour 35 événements une ou plusieurs maisons d’habitation permanentes ont été touchées par des crues glaciaires ou des avalanches de glace.

72 événements concernent des dégâts matériels aux prises d’eaux, chemins de fer de montagne, chemins pédestres, bâtiments et terrains agricoles.

Le tableau suivant montre une compilation des objets qui peuvent être atteints à court et moyen terme par un événement glaciaire. La dernière colonne comprend tous les cas décrits dans l’inventaire :

	Objets affectés
	Potentiel de danger

	
	court/moyen terme
	total

	Habitats
(
	18
	24

	Routes
≈
	21
	28

	Voies ferrées
(
	6
	7

	Pâturages
▲
	10
	14

	Usines électriques
♠
	13
	27

	Aménagements touristiques
♥
	26
	44

	Glaciers recensés
	29
	52


Aujourd’hui seulement 8 glaciers sont régulièrement contrôlés selon un concept d’observation élaboré par l’institut de glaciologie de l’EPFZ.

Dans le cadre du projet GLACIORISK des recherches ont été effectuées et des mesures pourront ainsi être proposées pour les autres glaciers de notre canton. Ces mesures devront être intégrées pour l’année prochaine dans le programme de défense contre les dangers naturels du Valais.
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